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Dernière Heure 
f; (NOS   DEPECHES) 

LES CONFLITS 
d'Orient 

La signature de la paix 
Londres, 30 mai. 

-   Le aifinnlure des prvjiminairps de paix au 
fitdiiiq Suinl-Jüiiicd a i'ié entourée dun car- 
am apparat. 

Tous 1«8 (ivlOtfiK'u tUient enlour/ti de leur 
•ecrélaire ; utïi! quiuititi de per»<jiiiios BC 
Imuv^ient réwtie» dans lo salon. 

I.'ctilututioîi d'' Sir EdwarO ürfy n pro. 
duit la pliu h«ur<'u.H« impresiion sur l'eaprit 
4e tou:4 lei pLcnipotcntiaire«. 

Lob chefs des déli^gatiuti» ont PX]}rimA 
Isurs remorcifiinenls au mùii-ilie des affai- 
re« iHiano^rcs. 

U-tte 8i-tii)câ tiislurique a pria fia ä une 
bcura trente. 

' Londres, 30 mai. 
Voici le lexle du liificoiirs (in" hir Edward 

Grey u pruuoncé uujourd'liui uu polata Saioi- 
James, au moment de la «iguaLure du traité 
prMiminairo de pt.ûx entre lu Turquie et Vàt 
allii'-s balkaDNjues. 

Le iiiiiiùlre de« adttireâ étraugi^res ^'eät 
esprimé en français : 

■' J'ai res'u l'ordre do Sa NbiiesU le Ro^ 
de vous exprimer la grande sallsfaction q.i 
lui i'niiäe lu signature du tniit«! d<? paix, fv 
le<]uel vous vetiet de von« mellrf -i n'.C'i'il 

'I An nom du GouvenieinciU di' Sa Maj«??!..^ 
britannique, je veux von» fiHiciter rès ci'r- 
dialen>ent de la conclusion de- la pan entre 
In Turquie et les Etale alliés. 

" Je sui* certain que c'est ovecune füfiiidc 
&«ilk»(ftCtton que VOIH Wea arrivés à In l'M- 
sion que voua -i.incLionnez ; ce senl-itnenl se- 
ra partagé par les autr«« piiissarvcea, qui 
»ont drtneurfes neutres, mai» qui Mil ton- 
jouf« di^iré voir la piux rétablie ionq l'inlé- 
rtt do la Intii<|ui1illc de rEiirop<>. 

•1 Nous savons tous que quelque» question 
restant encore à résoudre aviinl d'irriv'W h 
un règlement vomplet, mai-i j'papère (jue la 
conolueion de la pais entce vuu?. facilitera 
la conclusion de ce» problème« et je mis sur 
qu'eUe augmentera lu lionne voloolé des au- 
tres puis^mcea ft voire égard. 

'< Permellea-moi d'ajoiiler, moi (jui élal« en 
rapport« TréquaiU et amicaux wec vous, 
"W votre qiwililé de délétfués, et <iout la 
sympuUiie à votre égara a été augmwité.? 
par IJI <?ono«j,séance de.? difficultés en prt- 
MiicedeaquettMvous vous àt«0 li'uu\'é4),con)- 
biM j'flai>ér» ari«inraent qae lu paix qui va 
Are aignée voua apportera la tranquillité 
complMe, afin de permrlire il chacun a^ vos 
paya de récupérer leg p^es si l/noorMolos 
<iue la ((ueri'e leur .i fuit «ubir, d* dcV'H'ippor 
Jeiur lerritoiri', d'awwirer le bicn-étrf ft If' 
bonheur d« leur peuple, ainsi que la i rw pe- 
nte de leur vie naUonat-? u 

Londres, SO i.al. 
Au Cùur^ d'une interview, M. Dan^'ft a dO- 

claré : 
« Je me réduis de la tournée d ,iu OUF' 

U'hui qui ramén« I« paix ißa» les Uatk.ins 
elle inaugure un« fcré nouvelle i'aniliés et 
de prosp&ité d-ina les territoires qui turent 
iodis de« centres daii^ertrux pour la ft'w 
moDdialee. » 

Rome, SO irai 
La sigmüure du Ir.iilé de poix, pur les fil- 

Ués balkaniques, est aocueiQie dan^ les mi- 
Meus italiens avec une sutiefacti m prtrfon- 
de, iloftt lovis les journaux se (ont ce inir 1 c- 
ttio. 

LES NEGOCIATIONS DK SALONIQUE 
Sofia, 30 mai. 

Le chef de rtlat-niator grec, le colonel 
DousmaUfl, a été chargo de s'entendre avec 
le gàoéral Ivanof, pour litablir une ligne de 
démarcation 'ulr.' le» troupes bulgares pt 
le« troupe« grecques, et pour signer un pro- 
ete-verbal à ce sujet l.u Hxalion de la ont,: 
<e la première entrevue entre lea deux délé- 
gués a été lais»i'e au choix du général Iva- 
BOÏ. . 

Le service des voyageais et des marcnan. 
dises sur h's chemine do for est suspwHtu 
pour deux & trois joars à partir de ce matin: 
cette mesure ne vise pas le Iratn conven 
litHineL 
LE   PRIME  HERniFVt  DE  SERBIE ES 

MACI-JH>INE 
Dix mlllo soldata sorbes sont concentré» 

entre Kuprulu et Velcs.      ^.     ,    ,        .    . 
U prince héritier de Serbie seat r^ndu à 

Velisea et a paMé en re\ue lea troupes ser- 
bes. 
LA CONFÏIIENCE DES AMBASSADEIHS 

Londres, 30 m«!. 
[.a •éan-'e do U conférence des ambassa- 

deurs d'aujourd'hui a duré deux heures. 
l a prwhaine séaaice a été fixée à jeudi. 
La délibération a p-xté eur le futur gou- 

yvrnement de l'Albajue. .   .t   ■    „ ,i 
A U wiU de ta discussion générale ^i 

s'eai enttlïée ft ce sujet, aucune décision **- 
flSüM nTélé prise ; toutefois la solution 
nui paraltpait 1« miecs accueillie, est cell« 
«ut coocluûroil à la nomin«ltoii d un haul 
commissaire qui gouvernerait l'Albanie. 

SERBBI ET BULGARES 
Belgrade, 90 n»«t. 

Le touraol ProLifa aiuionf que le nùnis- 
IK eeriM à SoAa vient de renlnr ft Belgrade 
purt«ur d'une importanlo communication du 
■ouvenkoyunt balflaru. 

Ceétnier déolare qui) est prêt ft (Hscuter 
svt« la 8«rt»a la rédactkn du traétè mte 
ari|»4l 4«mnn(V\ ft condition que la Serme 
open Ml préalable la démoblIlBatlon *e ses 

La Tente Carpeaaz 
Porto, 30 mai. 

Ot MrtMiikll, fc It falerie ftlanH-J^yanl. 
M> Heart 9mmUm. mOMè éf experte Uu- 
iMd-Rael ctMMä, • «sparse tes «culpU- 
PM «e l.-B. Carpsaux, Ufw«s ouNc«, plàtr««, 
broniea, raarbns, pnmMui 4e Taieliar du 
maître. VoM \em praoïtin »ril oMaïus ; 

une staftvetu m msrtn, rapsteentant 
BM Nrl>«m« 49 végnot*, a«« lMy4e U.TOO 
traooi ; na autre marbre, frUenie, 8.20U 
Iranss ; n groupe en pifttro, la Tendrpssf 
m^terne^ 8.100 fra«cx ; un autre gp"ii|H-, 
t^rtn sf Santr, tfOQ fmnos ; one statnettie 
pUtre, fhre occroaj»»^, 8,700 truncs . In Toi- 
If tu plâtre, 7 100 fratD«. Ok a poussé ft 
éUinSmwê, sur uoe mise ft prix de ?^ 000, 
«I fesvu gnwM s« fMlre. les I>o<f fîrdci , 
le modèle ^ sranie df ctti' niN^e s trouvé 
firetieurft ITMI frsMs l> G^mtê êr. la rfaii- 
•s. importaal jwwfs |iM4r» s (ait «7000 
fnino.i - CM tmit (a /««<«, btMii«tle plâtre, 
l.«u) rnirM : mw MÀinM «u« vi«nef, 
ftasla plâtre, 7.W« franos. 

Pour IQ plupart de oee •culptun^n, |C4 estf- 
Mtions do4 expert» ont été dépassera 

Les lois d'exception 
pour lAlsace-Lorraine 

AU BSIOHSTAO 
Berlin, 30 mai. 

Le Ri-ichblug u commencé lu discusmun de 
i inleri)fllalion socialiete contre l'introduc 
liiitt de luÎM d'excejition cn Alsace-Lorraine. 

Au moment oà le député socialiste, M. 
Einmel, prend la parole, le chancelier, M. 
de Uelbmiinn-HüLlweg, apporalt dans la sal- 
le. 

■( Le gomernfinenl d Alsace-Lorraine 
stinbte, dit le dt'iiuti' Emmel, de lem|ks ft au- 
tre éprouver le iiesoin d'attirer sur lui l'ai- 
tfution générale. Auliement, un ne pourrait 
.-icxiili'jui-r l'annonce de lelloa m^burcs, n 

,\l. Knimt'l regrelle quw le (itujct uil ^'lé 
connu tout d'abord d«»» journaux parisiens. 
Il On il piirlé, dit, du wmv d" rptraite du 
C'jmlo de Wedel el de »on remplacement 
Ëir 1.' duc JoniKMlK'rt de Mfoklembrurg. 

Il (mit eus c'est nna singulière coïnciden- 
ce. On veut tout siniplement trouver le 
moyeu d'interdire diw iounioux. Pour le mo- 
iiit'nt 011 n>.> songr qu'a ceux ijui pareisscnt 
en français. 

.M.  Ü^nunr-I ajoute : 
i> 11 e.^t inadnii^tsi'ble^n droit que des lois 

d'empiri' suii-nl inudioées pour certain» 
Elaits confiMérûa par dea arlcles coinplé- 
mentulrea relevam de lu compétence du 
pouvoir législafif do l'empire. 

Il Les journaux pangermanieles ont voulu 
y voir des ai-ticles qui seraient applicikblcs 
|)our lout l'empire, et se sont félicités d'à* 
vance dP leur »alutalre effet sur le-î popula- 
tions polonaises et danoises. 

<i Dans l'exposé des motifs, lo gouverne- 
ment a indiqué lea journaux contre lesquHs 
it r«udrttit agir en premier lieu. Ce sont le 
'< Journal d'.XlsKce-llorraine n e* le « Nouvel- 
liile .1. 

Il l"n«> telle nn'iure serait un coup d'épée 
dans l'eau, Le député Wetterte a déjA an- 
noncé i[ue son journal parallmit en alle- 
mand du jour où la foi .serait promulguée. 
Cf fl''r(iit encnr" pire. Ln btiurffeoisie, qui 
lit moins di> jnunuiux qu'aulrefoifl, se met- 
trail iie-ut-élre ft les lire. J'ajouterai qu'on a 
fail savoir que ce-* nn'sui'es ne seraient pas 
.ip|(li(]uéea dans larmi''»', CAVC en Lorraine, 
on ne saurait s" tinr d'iillaii t> si on interdi- 
sait tous 1"^ journaux fraui.uis. 

.1 NoublJex pas que If député Welterlé 
flWl n'-joui plus que tout autre do celle af- 
faire. C't-I iHie ivclonie inouïe IJIK* le gou- 
vernement d'AlK.ict'J-orraine lui a faite en 
agissant ainsi, JI 

Les perquisitions 
Paris, 30 mal, 

W. Drinux, juge (l'iiwlruclioii, continue 1*? 
dt'jMjuilIfnient dL>* d<j63ters et documont« sni- 
Hi« fore Jt-s ràcûiUes pu^uisitiona oDérée» 
dadv« ice grandes villes et au domicite ae cer- 
toina niililnnla. 

Certains papivi-s ont donné lieu ft de nou- 
vi'll.>3 ouquélea qui ont omlinné le« résul- 
tala dea j)crquifiitions ouléneurw. 

M, Drioiix n eigne ce suir deux i\ouvi>aux 
nuuulal!) do j^rquisilions qui 6oront opépV>s 
demain. • 

CABiô mortelle d'un ofßcier 
avidteur 

Bourges, 30 mai. 
Le liculennnl a%-iftleur Kreyder, du cercle 

militaire d'Avor, détaché au polygone d«' 
Bourges pour suivre It-s lirs, a fait une chu- 
te nMrtelie hier soir ft 6 heures 50: 

L'aviateur évoluait au-dessus du polygo- 
ne depuis une demi-heure, quand un vent 
vitjleJit s'ilev«. L'orage inenüi;anl, on donna 
le signal du retour ft terre. 

Le lieutenant Kreyder revint eu sol, mais 
ft Su mètres un violent loorbillon retourna 
l'appareil. Piécipilé hors du fuselage, le pi- 
lote \inl s'écraser sur le sol prés de son 
appareil. Quelques minutes plqlb tard, il 
rendait le dernier soupir. 

I^ coriiä du lieutenant Kreyder a 'lé 
lrans])orté ft l'hépital mihtaire de Bourges. 
Une RrW'de dhonneuf le veille. 

Le lieutenant Krevder. né le i'ù seplem- 
hre 1«82, était célibataire. It -^tsit sorti en 
l9Ufl de l'école de Versailles. Aprèe avoir pas- 
sé son brevet de pilote eu nKiis d'octobre 
deniier, il avait été eii\oyé ft Avor quelqiK'S 
jours après, 

La lamille de l'rfikier, prévenue téiégra- 
phiquemenl, doit arriver ce soir ft Bourges. 

Les retraites des employés 
de tramways 

paris, 30 mol. 
Divera sjndicals de« oiiHiibus, tramways, 

dps    métrupulitniiis    do Pari«,   organisant 
daiM la fMiit de samedi ft dimanchc.un mee- 
ting monstre qui >>« tiendra au gjinnaso Ja- 
py- 

Ce meeting a trait à l'examen du pn)jet 
.sa>cial des rf^iraitoH pour 1*« ouvriers ol *^i- 
pluvés des Irumwaya, compagnies .■^vondiii- 
res' etc. ; il doit être déposé sur le bureau 
de la ClKimbri; prochainement, mois d'api'ës 
les syndicats, il no donnerait pas saUsfec- 
tion aux inlérfwisés qui réciament l'aasiml- 
Ifition pure et simple à ta retraite des csmo- 
rn<|j>« cheminoli ilcs gnuids rtseaux. 

DANS U REGION 
Morts di Mm i Qiiinecliaii 
La choJour exceasiv.- qui sévit depute quel- 

ques jours vient de taire deux vicliines ft 
Quievrcdwia. 

Le mouleur Atfred Delacroix. 24 ans, s« 
T'-julait ft son travail à la fonderie LoÂ^c, 
loraqu'il l'affaiesa. Le malheureux pris d'une 

jngofition expira peu aprte. 
Le Qûoeur Jules strady, tf ans, remontait 

June des fosses des mmes de Crispin, lors- 
qu'il sut aiw «yaoope provoquée pu- la cha- 
leur. En déoit des soins qui lui furent prodi- 
gués, il De larda pa» ft succomber. 

LEâ CAUBRiOLAOeS BE BABBKK 
L'entriét« tnr les cambriolaCM dont l'aal 

rendu cmii>able Victor Barbfer, w poonalt 
tr*s Activement. 

Rllf- paraît démontrer oos son complice, 
connu «ous le nom de « Papatle H n'auraH 
C«n dons ces vols, la part «fi'on lot avsH, 

d'abord, altrtboM 
n se pourrait mén>e qu'iMi abbt paisse 
r« sfcUas—soi invoaaé par '• P^wtte » 

aipMl on rsprochalt d'avoir particM au 
eambritda^ oomni« eh«t M. BaortsC 4pt- 
•^i^r en «ro« H a «f laian« «■ litmU prvrh 
»air: 

Api*a «Mir 4M inftwU hbir WMM 
avec M. Lemaire, l'une 4s ses iW 1«i. 
Barbier a été déféré au 

NOUVELLES LOCALES 
ET REGIONALES 

M. ALLAIN 
préfet  de  TÀveyron 

M. AUSSARESSE 
souS'préfet de Saint-Qérons 

paris, 30 mai 
Par décrM du prteident de la népotili- 

que en date du SO mad 1913, rendu êw la 
prijpoeitiuii du minititre de l'Iotérifur, 1>L Ai- 
lain, secrétaire ^kenU do la préfecluro du 
Nord, eet mniuikJ préfet do fAveynJO. en 
remplacement de M. Heyes. 

M. AuscwrossL', chef de cabinet de M. le 
pféfei du Nord, est nuDMué »out>-préIeV do 
Saint-Gérous (.-Vricge), 

M Uorranée, »ouB-i)réfol d'Abbeville, «st 
nuiiiroé secrélairi! «éiwral de la préteciure 
du Niird, eu r'iupJiM-Viinut de M. Allain. 

M. Allain n-muliasait ft la fVéfecture du 
Nord ses liaul''» Fondions avec une auliirit'- 

Uw-'t parfaits. 
Quant ù M. Ausaaresse 11 étail pour tous 

ceux qui lapprochaienl d'une courtolsio et 
duno bonne grâce auxquelles on aimail 
r-ndre hoinnjage. 

Nuu.s    îituiiiiiea    htureux de   les feliciier 
tous deux lie cet avancemfiit mérité. 

Une affaire peu banale 
A rallie 

Poor sbttS   de   bUnc->>eliig, cent-cinquante 
nritlvalciirs porleoi ptalnie. — Lue ar- 

reKialloii. 
M. Dclaliï, jug« d inätruclion, a été chargé 

hier dune iinporlunle alfaire et les (ails 
signalés ft son attention lui ont paru si gro- 
v«B qu'il a dans la même matinée («il pro- 
cédei- ft wie arrestation. 

On ne sait encore 6 l'heure actuelle bi 
d'autres pertionne« ne sei-ont pua impliquées 
dans les poui-^uttes qui vont être intentées, 
mais il parait cependant probable ijuo len- 
quétu  i''tul)lira   certaines   compronnssione. 

En un mot, lalfaire semble appelée a un 
grand retentissemenl et pour nnstanl le 
nombre des plai);nant» no sélëve pas ft 
moins de cen' cinquante. 

Au surplus, voici les faite, tels que vou- 
lut bien nous les narrer une personne fort 
au couianl des faits qui ont motivé l'enqué- 
le. 

Juflquen février dernier, la " Dislilleiie 
Agricole do Wambrechies » qui reçoit le» 
Mteraves de nombreux cultivateurs de no- 
ire iv^ion, n'avait en rien dérogé aux usa- 
ges éti'itilis en mutiiVe do llvraiaon. 

Dans les délais voulus, elle   payait 
fournisseurs et en retour, leur   réclamait 
un re.;u dûment acquittiV 

Ordinairement pi^paré par les employé« 
de lu distillerie, ce reçu était présenté au 
livreur dès son arrivée et celui-ci n'avait 
plus quii anjKifwT sa 6ignalur<>. 

Ce procédé élait très »impie et surtout lé- 
Sal, maie pour des raisons qui seront sans 
onto nettement déterminées demain, on 

crut devoir y am-orter une modifies lion. 
Au lieu (Mablir, en effet, un reçu an bon- 

nr et due (orme, le comptable.agijssant vrai- 
spmlilablcnwnl ft l'instigation d'un supé- 
rieur, se précipilait vers le cullivaleur qui 
venait d'empocher le montan* de oa bvrai* 
son et te priait ft brille-pourpoint de noattna 
ai signature sur une feuiUe ei> blanc, quit 
hjl jelnit sous les yeux. 

— Nous avons beaucoup d'affaires en rou- 
te pour l instant, leur déclarait-il, noua n'a- 
vons pns eu le temps d'établir de reçus. 
Vous ttvei confiance en nous. Nous scmmes 
dhonnétes  gens.  Signei.  n 

El, sans méfiance, le cultivateur apposait 
son nom. 

Tandis que. tranquillement, il regagnait 
son domicite. le gousset bien garni, on se 
pro|>owiit ^ la Distillerie de lui faire rendre 
c» «luon lui avait donné. 

Au dos de la feuille, portant son nom. 
on élablissait, en effet, un billet à ordn; et 
nu-<lesw)U8 de sa signature, on ntett'sit un 
endossement. De sorte que. piu- cette opé- 
Piition, le cultivateur devenait responsable 
du montant de la traite, si le souscripteur de 
eelte traite nui en lespéce était le président 
(lu (itnseil rf Administrât ion d« la Distillerie 
ne la payait pas. 

Que se produisit-il T A l'échéance, lo bé- 
nétlciaire M. Watteau, mari:hand de char- 
bon, rue Jean-Sun.'^-Peur, présenta lis trai- 
tes ft rencaissement. Comme eHo-s ne fur.ul 
pftâ payées par le président du Conseil d ad- 
ninictralion de la Société anonyme de la 
Ci>lillerio agricole de Wambrechica, M. 
Wadeaij se retourna contre le» cultivateurs 
dont on avail fait dej endosseurs. Ajant re- 
Ii»é de payer, ces dernière furen lalors as- 
signés devant le Tribunal de Gommorci'. 
Peu désireux d'être condamnés, attendu 
ijuils nivaienl rien & se reprocher, ils seni- 
iJlYSsérent de porteft plainte pour abus de 
blanc-sein«. 

Les premières investigations et notam- 
n»nl le-« déclarations du comptabU-, M. Pol- 
l.'l, a\(uit d"^montré que linstigateur des 
blancs-äCings ,rr'était autre que Oetirges 
Dal, ?7 ans, fils de l'administratear délégné 
de la Société, M. Delalé ne crut pas df^voir 
le laisser plus longtemps en liberté et c'est 
ainsi que la gendarmerie de La Madeleine 
procédait hter ft son arre^lation, 

A son arirvée au Palais, D«l qu'a suist ait 
son avocat. M* Balavoine, n'a mjbi qu'un 
court interrogatoire. Il a été ensuite écnxnï 
.\ux dires de plusieurs personnes. M. Da! 
père Ignornit encore jusqu'à ces Jours der- 
niers ics agissements de son fils et grande 
(ul, dit-on, sa surpris«, quand on vint l'ap- 
irchender 

Nous aurions voulu rencorter M. 'Vi'al- 
teau, pour tui demander queli^ues explica- 
tions, mais quand noua ïteus ppésentftmrs 
ehet lui, le ii(^fpx:i&nt avail quille Litte, de- 
puis la veille, potir se rsndre A m «uccursa- 
te de BfMiloÄn'-9'J'"-Mef. 

.Selon des i-enaeigwinent« reCaeilli«, M. 
Watteau, qni éUit eommandttaire de la So- 
rit''4A Anonym« d« WainbraJltsa, aaralt re- 

xant^ billed* ft ortr^rSpTteaatent   one 
çu depuis M mois 4m t I «• oeot 

some <le a«ax «snl nUBt franes, élabUs ft 
la disliltene. Aiontan« oo'an raison de* inei- 
«ents port^a ft la BaiwaUianrB de M. I« Pro- 
cureur de la nefuMbfoo H avsM fait retirer 
les a^ignntions présentées an Tribunal de 
CooMiieree el «s e« dernier devait exami- 
ner daiM l'aïknen^ ds vendredi. 

1. Delalé. fuje d'bwtrwclion va conUnuer 
•ctivenMKt son anfoM« «I en(«ndra prochad- 
nemsnt pluaieurs personnes. 

L'ORAGE 
A  LUI« 

Un violent ona^ «nM Mar ^IMIS lajM-ft*- 
idi sur Lilk^ «UMOl et yiJm pertur- 

bations dans le aervio» tÉMpMnifiw. 
Non seulement 11 fu» kmpOMible de tAIft: 

pëtoer pendant Binateur« beuraa, ■mil <B- 

core les comuantaMfoiM entre mie-Le Ha- 
vre et Lille-Nancy fuKol internjuipuee. 

Le vent qui «uufflaÉt en tempête eailavn le 
bftchu ijui i eouuvnait le ki<4iqut; inaiallA sur 
ta Uiuudc-Place ft rooceeiun des (tlee de Lil- 
le, (JD ne signale dsDa notre ville aucun ac- 
ddeni 

A  BMbalv 
Vn fiolosl incendie allumé par 

la foudro 
ÜU.WO0 >'HA.\C'i DE DEGATS 

VojtdnxJi, vei»  tue heure du inatio, au 
couiB d'un uragt',uii iucendie qui n'a pas tar- 
dé ft pteivlrc (1<.' ^raiMlos pniportiA}iia,a't)Bt dé- 
rl^jiv IIMU- l'H atudi.'iît l'. ft E. Fiévct, CUD- 
IectKiuiM.-iin>, rug du Ijraud-Cheuiui, 15 bis. 

Uiio v.ii.->uii-, Mlle Deiiiaye  tliU) de M. f3«-l- 
tiaye, r<~p[-ét>entant do la maison  lluuzeur, 
de Vervieitj, (ul évcilléi; par un bruil du vi- 
livs britiéPu. Silo se leva viviunttnt el aper- 
çut àw Uaintuot) surlaiit du second étage des 
ateliers de conft^eliuD. 

Ce fut eu vain qu'on tenlo de imuider les 
ripieitijjaj' téléphone, aucun des appareils 

qusrtitT ne fonctionna. M. Dclhuyo Mau- 
nos (Ib) se décida ft aller lui-même ft la ca- 
serne du bouK>vard Gambetta, 

De ce fait. Les pompiers arrivèrent uno 
heure Irvnte après la déclaration do l'iiLCuiir 
die. Ils n'eurent plua qu'& uLettre trois lan- 
ces en action [M>Mr noyer Jeti décon]bres.Le8 
dégftts s"nt évalués ft plus de 00.000 francs 
représentée pur le nialericJ et tee inarehan- 
disee brûlées ou eiuioininagées par l'eau. 

Le drame de Béthencourt 
^OUVEAVX AVEUX 

Les inculpés arrêté» mercredi noir ont 
pn.-^> la nuit ft la caserne de ^'odamierie 
de C^uudry. 

Gixillepaiicho interrogé jeudi matin par 
M. le coiiuniseairc Benoit, de la brigade mo- 
tul<^ a (ail dos déclarutioii« mtércsauntes. 

Selon lui. 1 insli^jalcur du coun serait De- 
cwy qui hubiti' Bélhincuurt et connaît bieü 
la victime et les lieuv. Il déclara qu'ayant 
bu le lundi plus que de cuuluijie, il s'était 
C<cboué doTM la seiréo >vu cubartit Drucsnes 
au Jeune Dois, 

L^ U) Ills Drue^ncs lui aurait proposé un 
bon coup ft luire »ans aucun oanger. Un 
troisième com[jilice devait les atlt^drc ft uo 
lieu déterminé, Druasnt« réussit & l'cntrol- 
ner et ils se mirent aa roui« dan« la nuit. 

Arrivés BU Petit Oaudiy, Ils furent re- 
joiutd pur Dccii^y qui s'enquit du nouveau 
complice que Uruf^nes amenait. En appre- 
nant que cétait (iratteponche U ne fil au- 
cune objection et les trois hummee se diri- 
gèrent eu se di^imulani vers la demeure 
de Mlle Eugénie Uracq. 

Grottepauche qui étail ivre buta dons la 
cour et aélula sur lo taa do (uinier, c'eet en 
su relcvuiit qu'il aperçut ks lapina dojM une 
cage. 

Il prétend que cû n'est pas lui, mais ses 
deux complices qui ont violenté la pauvre 
vieille, pendant quit soccupiiit ft chercher 
IWgent. Quant ft U tachu do sung relevée 
sur £un pantakin, il dit que c'est on rele- 
vant à bras le corps la victime pour la rc- 
{Aaoer sur le lit qu'il tacha ainsi son ïéte- 
menk 

Pectsy Interrogft ft Km tour nia contre 
Uma értdence sa participation au crimr. Il 
prtfeod ne connallrv preeque pas Gratt^pui. 
ehe. Dl DrucEoies et qu'U est complètcniait 
étranger ft l'allairc. 

Lea accusations les plue catégoriques de 
son complice n'ont pu le (aire changer an 
manière de dire. 

ON VA RECHERCHER DRUESNES 
On sait que le sieur Léon DniOüDes a quil- 

Id ie paya depuis toardi. On croît qu'ü s'est 
dirigé dan« M direction do Landrecies. 

Cet Individu poesédo doja uo casier judi- 
ciaire chargé qui lui a valu d'accomplir sim 
service miiilairc aux compagnies de disci- 
pUoe. 

Sa mère, la noounée Zoé Carréi, 53 ans, 
originaire de Quiévy, qu'dle habitait enco- 
re il y a un mois, a pusse dcj 
nantie recel des lapine \oléo. 

LE    TRASSFÈREMEiST   DES INCULPES 
On avwt caché ft lout le monde dans la 

crainte de violunts incidouta l'heuro du 
transférenient tics accusés ft Cambrai jeu- 
di. Mais déa cinq heures du luutiii jusqu'ft 
13 heures Kt oit ils furent embarqués en ga- 
re di! Caudry, dos groupes stationnèrent de- 
vant la gendarmerie de Qtuidry, en guet- 
tant leur déparL 

La foule «c maesa lo long de la voie ter- 
rée et kimquo le train a'ébranla, elle poussa 
une Urrible clameur de mort qui lit tressail- 
lu" les prisoiuiiors dune leur wagou. 

LARREBTATION 
Par le trnin de C h 'O rentraient à Cau- 

dry, revenant de Cr.inbrai, les policiecs de la 
brigade mobile, et le« gendarmes de Caa- 
diy, qui revenaient de conduirj les incul- 
pés. 

A la Aeseente du train, un inconnu s'ap- 
procha d'eux et leur diVclura .nio Druesnes 
était au chjiufoiir Detpierre, siliié prta de la 
voie ferrée. 

immédiatement M. Benoit, conimismire, 
«t leu in!*pe<'teui's ili' la brigade moÛle, Leuill 
et Le^ebvre .se rendirent au lieu indiqué, 
-tuivi« ft qiieti|iie di^tamc par les gendarmas 
de (.laudry, qui se dissimulaient pour ne fi.s 
donner léveil au bandit. 

Druesnes (ut (ItTuuvert auprès dune habi- 
tation,  et avant itu'il uil pu   esquisser   un 
NMwvement d« (uile, les pubciers se jetèrect 
sur lui et lui insèrent les menoMee. 

LA FOITLE CRIE  : A MORT 
T.6 bruit de celle nouvelle iwrestition ee 

ri^wfidît comme une traînée de poudre dam 
le quartier de In gare, üive foule nombreuse 
s'amassa et fil escorte au prisonnier eti 
poussant d«s cris de mort. 

LM policier« durent le protéger contre la 
fureur de la populace qui voulaK Ivi laire tn 
mauvaia parti. 

Druesnes n été éeroué ft la gendarmerie où 
il passa hi nui) Il sera interrogéaujonrd'tiui 
{Mr M. Benoit, avant son transfert ft Cam- 
brf 

A 10 heures du soir, plusieurs ccntsln«« de 
pnmoB— «nteamlent encore I« ffendarme~ 
ri«, tataanl rtMnIlr dan« la nuit i«ars cU- 

cfHiIrs le misérable. 

 OD  
Il n« Sera nullement besoin aux potieiers 

de rechen-her Di ii<-at\ää dan« les parrs • ft | ft- 
turcs ■> Le bandit, qii« l'on eroyoït réfi-f^ié 
dans les environ« d« I «■diuilii. dUil loui 
■impteaMOt à Caûdrp. B twralHrtl an e*u\u- 
tour Da^i«rre. ft qnelqiia« CSHMMO de mè- 
tres de la MdnAnari«. «t fandi soir, le« 
•te dn anart IIM«« mm )* peylncs nostr« 
-es «omnlk« ont dil  certainement psrv»- 

C««l tout à Mt ioopinftment fua son nr- 
re^atéon «fit Ueo, et dam lea circcfistaDO«n 
rafvaotst; 

OB perquiiiüosBi 
i I'dutittttioa Charlmagaii 

On «ait qiJc M. U' procaixur du la Itépubli- 
quo avait élé rùti(.-i(iiJictiit prté yar ie Parqosl 
flénéral de (aire faire des perquiailioas ft 
r u ioMitution Charltma^ifl ». L'ftdiAos «1 
rrte ce uuui uft situé rue de La Bnrre, m. 

abiitu lu bureau du r .< ftarririattm Aini- 
euto de» .AneieiMt élèves des IrftroB N «( M 
uuUtrioe d< Nutro-Duiiii; de la Trcttl«- 

M. Gobei-t, juge d uwtructioo, «hnr^b du 
l'aflaire, a cliôrgé M. Lefebvre, cevmnnsai- 
re aux déiégattoas judiciairea. de prooédw, 
vendredi mutin, tau jKTquieiliuns prencri- 
lee. 

.M, Lefeljvro s'est présenté & ti heures et 
demie ä l u Institutain i>. il a hut savoir 
nux dirigeunts du la diU- imttltution qu'ito 
éLal1^nt inculpas d'avoir conatilué suns au- 
torisotion un ètablissuneikt cungrégoniste et 
leur a rappelé qu'ils (alealent intractiion à 
l'article iC de la loi du KT juilkt 1901 ». 

Ltv fié/LH Flamidjcn. qui f(([ nié!»' ft une 
frffairo rotentIseentc, et II- (rére Paul ont lé- 
pondu aux qui-t^ions qui |r;ur pisuil le oom- 
miHBairo aux deK-gatjune judiciaires. Cedei^ 
nier a ensuite aaïai un registre et divers pa- 
piers qui ont éld iminédiai<«nient placés 
sous scellés. 

FÊTES DE LILLE 
31 Mal, 1<', 2 et 3 Juin 

Samedi 31 imu Itfia, il Ö heurca et demie 
du sou-, relrailo aux flambeaux, place aux 
Bleuets. Itinéruire : rues des Canooiuera, Jf 
Ruubaix, SaiutrHubcrt, du Vieux-Faubourg, 
du Lombard, des Jardins, boulevard Camot 
ruos de« Aris, de lu QeJ, j^uce du Théûlre, 
rue dts .Manne! lej-s, Gruiwle-Pluce, me« Neu- 
ve, des Tanneom, «ïu Molinei, du Barbier- 
.Vla-r^, place Jiicqujii-t, rues de la Vignette, 
de l'itrm. d.« Snhuteaux, square lioault, 
rues Saint-Sauveur et de Fives, 

Dimanche 1er juin 1918, ft i hwirrs et de. 
mie, coHége di« Nutions. formation boule- 
vard du Maréchal-Vaillant, Itinéraire : bou- 
levard Louis XlV.rue Frédéric-Mutlei, squa- 
re Ru»*ilt, rue Molière, boulevard Papin, 
ploce Simon-VoUant, rue de Parw, du Moli- 
net, du Plut, place Jaomiort, rue du Bartner- 
Mum, places du Vi.iux-Nlarché-aux-Chevaux, 
de BélhiHie, de la Hépubbque. bouk-vaid de 
la Liberté, rue» .N'atiunuje, Esquennoiw, 
Thiers, place (!>• I Ai-.^-^ial, rut« de rHôpital- 
Militaire, de Béthune. Neuve, Grande-PInta» 
rm« (W Mannelicre. de paria, des Ponts-dfC 
Comiwa. Faidherbe, place du Vicux-Mar- 
clié-aux-Poulel.s. rue des .Arts, ptoce de» Pa- 
linii-rs, rui>8 dtw Chale-noseus, Saini-Juc- 
quee, place aux nieuels, ruts dM Canoo- 
nicrs, do Roubaix, ft Fiens, des Butsaes, pla- 
ce de la Gare, ruea de Tournai de Bouffiers, 
de Fivi'S, dos Auntstine. Satiit-GenoiB, du 
fVicz, parvis Saint-Maurice, rues do Paris, 
de Ban-dc-Wedde, SuiutSau venir, du Curt- 
Saint-Sauvcur, du Croquet et de Fives. 

A 9 heures et demie du soir, cortège lumi- 
neux, rue Saint'.Sauveur. Ilinéraire : gqüair^ 
Ruault, rue Wicar, place Wicar. rue« des 
Bobleds. de Paria, du .Sec-Arembaull, Neuve, 
Grande-Place, rue de la Bourae, place du 
Théâtre, boulevard Camot, men dee Arte, 
de Ja Quonnettti, places des Rei^ieaux, de là 
Gare, rues du Vieux-Marché^ix-Moutons, 
des Augustine et de Fives. 

*•* 
La circulatfon et le siationnâment des 

chevaux, voilurce, trainwa\a, automobiless 
véloo^ièdes et autres vébicidcn a«nMU inter- 
dits les samedi SI mai, dimanche 1er Juia et 
km« 2 juin 1919, éo 8 beuree et domlu ft 11 
heure« et demie ou eoir,pendan4 les concerts 
qui «aroni donnée Grande-Place et le« iUti- 
mJneUonn étectriquoe qsi auront Heu rues 
de Ban-de-Wedde, de Fivea, Saint-Souveur, 
aqiMro Ruault et place Slmoo-VoUeot. 

L'accèâ de la rive du canaj de la Haato- 
Dcûle, du côté du bois de la Drt«e sur la- 
quelle est établie l'avenue ù^ Soubise, eoot- 
prise entna le pont de rHippobrcdie et réch»- 
ae do la Qtadalk, sera interdit le ditnaacfw 
8 juin 1913, ft partir de î heures après-midi 
et pendant la duPèe dee régates, aux cava^ 
liera, voilures, aulDinubiltw et vélocipMes. 

LA circulaliun ij. le staliunnement oee che- 
vaux, voitures, tramways, automobtlea, ve- 
locipedes et autrea vétiiculcs seront inter- 
dite les samedi 31 mai et dimanch** 1er jmn 
19i:l,i>cndunt la furmation et sur le parotmrs 
de la retraite aux flambeaux, du cortège des 
nation» et du cortège lumineux, qui auront 
tiAi aux endroits et suivant les Itinfratrvs ci- 
dessus. 

Pour maigrir laat daagsr 
traitSBMst Incomparable i fr, 50, la botte 
2 fr. 75 par poste, cbei KIM AassioaloB, 
heilMilstes de Ire classe, j bi.a. me ou Fa- 
late-Mbour, UUe. Tontes les plantes qui md- 

9\X 

LN ETRANGE DU^ 
Le 21 mars dernier, un indAldu. ftf^ 4$ 

85 ans environ, ss présentait cbex M. Dm* 
coulombier, cafetier, place de Béthuu«, e| 
lui lemeltuil en défiOt un paquet, qu'il ii^ 
vnit Venir reptmdi'e le leudipmain. 

M. Ducoulombier n'avant eu. depuis cettd 
éfoque, aucune nouvelle de son mange v^ 
aileur. se décida, hier, & ouvrir le rsfirt. 

Celui-ci contenait une écbarpe de soi« «• 
un ciboire. 

L« cabaretier s'empressa de remettre SA' 
tre tat mains du cuinmmsuire de «on ffnar^ 
tier, ces objeta. qui proviennent, eron-om, 
des différents vols, commis nagnère AêA- 
plusieurs églispa de noire ville. 

LCCOLE DE NATATION 
L'Ecole de Natation, quai Vauban, 1 ann 

ouverte au public le samedi 7 juin 1913. n 
sera proeéde, A cette effet, le mercredi i 
juin, ft 3 heure» du soir, ft tHétel-de-ViÛeB 
ft râdjudicatica de U buvette. 

pmot 
Sur mandat de« aukvitéa judiciaires bd- 

_M, des adente de la SOret«. ont arrM« 
hier, Jean-Bapliat« Stevanae, 47 an, de- 
neurant rue Eagwsnuoise, 9a, pour mena- 
ces de mort et dlwwmsMent, 

rissent, prodnlu ds réotesa, 
le«, «te. Telephons 2« SIS. 

VOLELItS DF. BICYCLETTES 
Octave Rimo, 2ti ans, demeurant en garni, 

ruo du V ieux-Murché-aux-Moutons, se pré- 
sentait dimanche dernier, chex M. CJi&le- 
lain, marchand de bicyeletlee, boulevard de 
tu Ut>erté, el louait au eunimeri;ant un vélo 
pour lu somme de Ö0 francs. 

D^Miis, M. Cliatelain n'eut plue de nen- 
veiles de son client. Hier, il déposa une 
plainte, & la suite de laquelle, Rimo fut ar- 
rêté. 

Inlerrog"^, celui-ci avoua qu'il avait ro- 
endu la bicydelte, mais refusa de dire ft 

qui. 
Il a été écroué et sera déféré «o Parquet. 
— Jeudi soir, M. Louis Vasanir, 28 ans, 

>n(»éni*'ur électricien, demairant rue Notr«. 
I>ame, t\ l.iiint>erwiit, (W-posait sa bicyeleUe 
dan* la salle dea Pos-Perdtn.    afin    de  la 

onrof^rer II pnt son billet et s'en- 
bartpia, oubliant son vék). En cours de mu- 
te, U télégraphia «u chef de gare de Lélle, 
mais on ne trouva plus trace de la machi- 
-r 

Une enquête est ouvertOL 
— Mercredi soir, vers onae heures, M. 

Hévln, a|F«^t voyer, demeurant rue Dmal- 
V\ a constaté la diaparitton de sa bieyctette 

>dao«' 
habitation. 
qu'il avail déposée e I )« couloir   d«  aen 

une enquête est ouverte et les 
a portent sur on Indivtdu   qni   «et Totijel 

d'ans Mrail« sor^lUanee. 

KBWVmOto PAR I 

un cycUste Ansdioe Valère, I 
Hier matin, vers iwuf   baon« et 

re, B an«, ta 
le, demeurant ru» Sainle-AnM,    )4, a ^ 

fonl»- 

renvomé. rue de Paris, par nna avla con- 
doMe par son proprtétoire Oeor|sa Wffkrt, 
me Degland, f. 

Le cyctMe m tira (ndenne i« rMeMnd 
Quant ft son vélo, il fut eo partie dénoB. 

- In peu plus tard, ver« dsu beoraa ■* 
1 après-midi, Laci«n Let^Mli. 15 an«, de- 
meurant ft Lanbersart. me Vaikdaine, pan- 
sait ft Wcytillt rm Bhqiwnwtea. toraqa'l 
fut renveavé ynr l'sulo d« M. Carioa ~   - 
xiéres, demeorenl   k  La  
vard Ouikot. 

Un commencement d'ineendi«^ n'ant W 
daré hier ttAr, vers sept beura«, cb«s 1^ 
Borrow, Olatsar, rua ds BoniiMa. U. 

Le feu avait pris nataaanr« éaas nn bM* 
gtr, nitud M fend d» la «MT. 

L'alarme a««ltdt domfta, ba ponplei% 
accoururent sur les Ueuz «t m laiialiMJ 
moMre«, après quelqu«« minutas d'eff«a10 
de 00 conuneocemeot d'tauwpdle. 

Les dégâts évoluai A Dtt nfllier de frantf 
•ont couverte psr une a 

Toim DUNBnaniiJE 
Jeudi, vere midi el d<B^ par mä»0 ■• lÉ 

rupture de rédMlto «ur lamiii II «M 
monAé, M: Oeornaa PMrraek«, M «M, ••te' 
tre. dennoarant ililiiiii m BMawl. art ï^ 
occupé ft réparer la lacade da  ni  
portant le n> S de la ne Antraaie MoreoBy 
est tombé d'une bantenr de star oiètrea. 

Un dodeor appelé ft le soigner, a oonals' 
té que M. Pierrache avait le bras droit fra&< 
liiré. Sur DS demande, U a et« reconduit M 
son domicile. 

Le SUCRE BEOHIN 
ï RECONNAIT & sa fîLA.vaiEUR, ft $ë 

FONTE REGULIERE 

A,VL x>Axr<i'u.e^ 

U. Détalé, iuge dinslructton,   s 
devant le Tribunal corrwlionnel, 
du 7 juin, Cborli» Clenckmailhe, 15 a 
meuraai ft   Marcq-en-Burceul,  'qui    abusa 
odieusement de sa sœur, ägf>e de trois ona. 

ROUBAIX 
El l'htmv le I. lU. Gntitf 

Uwcredi soir, une soizantame d'amis de 
U. Bd. Gawtiar, e»-dir«ctour de l'Boole Itf- 
q«B de la (ùs des Arta,daépid cantgoal, 4^ 
redsur d« la Brasserie   u Urdon f—^-'- 
Tonrcoinir », membre de la Cominarttw 4n 
Mont-de-Piëté, se pressaient dans l> naBa 
de restaurant de l'Hùlel du Nord, poor fMsff 
sa récente promotion, au grada dToOdar ds 
rinslructlon Publique et fui offrir son par-' 
trait peiol d'une façon magistral» par rt- 
liste Vanhovft 

M. H. Delecroix, ancien député, matra 
d tlem, malade, s'était bien 4 refret, fait 
excuser. 

En l'abamos de H. Laoau^wnl, dlreetew 
du Montrda-PiAté. président de la ddteiiaa 
cantonak, retana au lit par one eraw nw- 
ladi«, c'aat M. le docteur Labbe, mUeci»- 
légiste, dMsué cantonal, président de te 
Ijffue radiQHe de OanlAix, qui pséaldait le 
banquet, awanl ft «a« cdtés, MU. AIlain.i»- 
crétaire ajSmtnl de la Préfecture do Nor«; 
doclear Duré, ad)etot au mairs de Rsn- 
luiix : Gautier, la béroe de la fête ; son |eo- 
dre Cordooniar, «on fils Geonres, mlfler 
de justice de paix ft Dunkeniue; SénMarAla, 
eecrétairs de la Ligua Radicale de ftlou- 
vaux ; ProC, inspecteur primairs ; BtanOMv 
Gerreth, Broquet, Gahyde, DulturofL On- 
alier. Troller, Ollé, GHWWI, délégucn caiv- 

tonsiix ; Lambert et MoUn, prsfessenrt Al 
l'Institut Turgot ; Taiane. Tétin at llar^ 
chand. directeur« d'Ecole : Marion, eonii» 

B central ; Hanus Véran, ancien instt- 
iir homme de lettres, receveur huralia- 
Jet,i de RTcke. déVi!>ié enMonal, puM- 

dent de l A. de la rae des Arts ; Hanrt Oft- 
bcrel nia, déiégoé cantonal, grsfllsr de fm- 
licio de paix, ft Hasebrourk ; Artbsr (Ma* 
bart ; Alfr«! ÎjTOuge. ■vie^préstdenl ; Dn- 
ttén, Irr^snrifT de la I.iffiie RadIeaJe de Raai- 
bnix ; F.mile Véran, rédadenr a« « Pruglte 
du Nord '. et ft r >i Avenir de RoMwlv-Tssr- 
coinir " ; l>ahbe, snus-di recteur dn Cenptair 
■Notional d'Eseompte ; GuAdin. Vroman st 
Ceoeke. de TA. de ta me das Arts : taa ad- 
n inistrateurs de I' •< Union Rnul>aix-T«ir- 
coing K. et de la ftlallerte d« Houlle,   etc., 
■* ^ 

Au Champagne, MM.I_abbe, lYot. Derj«, 
Réjiélar. Allain, Chevalier, firsnl l'un apata 
l'airire te plus vibrant éloi^ du vriHaH 9è- 
puWk-aiB, de Ibomme de biea agieat If. 
Gantier TT*n Hrv, ee dernier mnirala mß 

mis en des tennep touchant», tout cela sa 
mgieu de multipIeH st frénétiques acefaun«' 

Catle fnauMsbls Ute et tariH« •*«•< 
^oywement MAtur^e de bonne heure, Jeir 
di malin, par un concert improvisé. — iV, 

LE FEU DANI UNE 1 
90.0OU franc« de défdu ' 

Vsndndl soir, nn pe« avant ta ««aanBlfl 
da trawBli, ft ta Mntvarte IfloMa si Mah 
quette, me du Moubn, nne brssfna taBa^ 
maMna dM bourse eonnunivka ta Iss B 
une r&ma attoèe dnna liMtar ^tmmiA f«a 

Kl HMIBS d« laaaps fv'U as tant pnar 9^ 
erire, taadte faa IM «avitas fi^rtMft «a» 
vanMa, ta «an gafü aM aain aaaH, !*»• 
■taon pB««««a «t la toitar* 

PrAswas par iMÉpksai^ Isa paogiiaiar' 
ffvtrsBt r«fidaRMt«rva« V«ita««i^«l «Bi 
teqaèrant avas «H taMspar il raeM«^ 
Jean st au moyen de d«u «aÉrua taM« m 
■^Nift par ta MaÉnn Mette «t Parts« ^ ma 
•■s Luagaaa liai na Un mmnimm 4ê <MIB 
darmtra aste« «fpwiliwl m iiÏHliw «» 
a«wa « tewn^nt 4«ti «tata «Ma« i« . 
I» aamBs AM 4» iw laaamMflMAeldlBHlai^MHL j 

/Cubbut d^aM basM 4e Invrtt. «M« «Ifc ^ 
.flw «ait iwjwl.  La tan «aaîl «ikiiH J 

peur. 
imuM bomoM «i fnt qulltc now ta 
maiasonvéloa M hrtaà. 


